
SOIR D'ORAGE 

 

Dehors c'était un après-midi gris et froid de Novembre, et il pleuvait à verse. 

Le Tic-Tac du réveil de Joachim était noyé sous le bruit des gouttes martelant le 
velux. 

Il faisait un peu froid dans la chambre, mais surtout Joachim avait un peu peur, tout 
seul dans la grande maison. 

A onze ans, ce n'était plus un bébé mais un grand garçon, presque un homme. 
D'ailleurs il était au collège maintenant et bientôt, certainement au prochain Noël, il 
aurait lui aussi un téléphone portable rien qu'à lui. 

En attendant il n'en avait toujours pas et il ne pouvait pas téléphoner à Papa et 
Maman, qui auraient déjà dû être rentrés. 

Souvent, maintenant qu'il était grand, il rentrait seul à pied du collège. Il n'était plus 
un petit garçon et Papa et Maman n'avaient plus besoin de venir le chercher ou de le 
déposer. D'ailleurs ça le gênait même un peu par rapport aux copains quand Papa ou 
Maman le déposaient au collège. Surtout quand Maman lui faisait un bisou ou un 
câlin devant tout le monde. 

Qu'est-ce qu'il aurait aimé qu'elle arrête ! 

Avec Papa c'était un peu différent, surtout que des fois il le déposait en moto, et là 
c'était vraiment la classe ! 

Enfin quand même ! Quand il rentrait tout seul du collège normalement Maman 
rentrait juste après, ou alors elle lui laissait au moins un mot, ou quelque chose pour le 
goûter. 

Et là, rien ! Comme si elle l'avait complètement oublié ! 

Ca c'était vraiment pas gentil ! 

Alors bon, avant de monter dans sa chambre Joachim s'était un peu lâché sur les 
cookies, avec un verre de Coca, puis un deuxième, autant en profiter ! 

Il avait fait ses devoirs rapidement histoire que Maman ne le gronde pas quand elle 
rentrerait, puis il avait entamé une nouvelle partie de CarCrush , son jeu vidéo favori. 

Mais bon, il était bientôt sept heures et demie, Maman aurait dû être à la maison 
depuis longtemps. Même Papa aurait dû être rentré à cette heure-là. 

Sur le Velux, le bruit de la pluie était de plus en plus fort. Joachim n'avait jamais vu 
une pluie pareille ! 

Et puis il faisait nuit maintenant ! On se serait cru dans un de ces films qui font peur 
que Joachim n'avait pas le droit de regarder à la maison, mais il en avait vu un une 
fois chez Kevin, même qu'il en avait fait des cauchemars pendant plusieurs semaines 
tellement c'était dégoûtant tout ce sang et ces gens qui se font manger après avoir été 
découpés en morceaux ! 



C'était pas très malin de penser à ça ! Du coup il commençait à avoir les pétoches. Et 
s'il y avait quelqu'un dans la maison qui venait le découper en morceaux et le manger, 
comme dans le film ? 

Et si avant il avait attaqué Papa et Maman, qu'il les avait découpés en morceaux et 
mangés, c'est pour ça qu'ils ne seraient pas rentrés, et ils ne pourraient pas le défendre 
quand le monstre voudrait le couper en morceaux et le manger lui ? 

Ca y est, voilà que Joachim avait encore plus peur ! Est-ce qu'il n'avait pas entendu un 
gros bruit qui venait de la cuisine ? Difficile à dire avec le vacarme de la pluie sur le 
toit ! 

Pour tout dire, même s'il n'était plus un bébé, Joachim avait une trouille pas possible. 
Et la faible lumière de sa lampe de bureau, maintenant qu'il avait terminé son jeu, 
laissait dans sa chambre de vastes zones d'ombre où des formes menaçantes 
semblaient prêtes à bondir sur lui à chaque instant. Surtout qu'on commençait à 
entendre le bruit d'un orage qui se rapprochait. 

Joachim se leva pour allumer la grande lampe du plafond lorsque Boum ! Un éclaire 
illumina la pièce, et le tonnerre éclata presque simultanément, énorme et 
assourdissant. 

La lampe de bureau s'éteignit d'un coup. 

Il appuya sur l'interrupteur du plafonnier mais rien ne se passa. Il restait plongé, 
immobile et tremblant, dans une obscurité étouffante qu'éclairait par moments la lueur 
d'un éclair accompagnée du vacarme de l'orage et du roulement assourdissant de la 
pluie sur toute la maison. 

Joachim prit son courage à deux mains. Il saisit sa raquette de tennis qui traînait près 
du lit pour se défendre si on l'attaquait et commença à entrouvrir prudemment la porte 
de la chambre afin d'allumer la lumière du couloir. Centimètre par centimètre, le dos 
contre le mur et la raquette cramponnée dans sa main gauche tétanisée, il entrouvrit 
avec appréhension la porte de sa main droite. Puis il passa la main entre la porte et le 
chambranle avec l'intention bien affirmée d'actionner l'interrupteur. 

Il avançait millimètre par millimètre, se retenant de respirer pour ne pas que le 
monstre mangeur d'hommes puisse le localiser lorsque soudain ! 

Une poigne de fer lui agrippa le poignet et l'entraîna à l'extérieur. 

Joachim hurla et repoussa la porte de toutes ses forces, coinçant son poignet entre la 
porte et le chambranle ! 

Ca y est ! Le monstre était dans la maison ! Il avait mangé Papa et Maman, et il allait 
s'occuper de lui ! Il allait mourir ! 

Il sentait le monstre qui tirait sur son poignet, et poussait sur la porte pour tenter de 
l'ouvrir. 

Joachim pesait sur la porte de toutes ses forces mais le monstre était bien plus fort que 
lui. La porte s'ouvrit en grand, et Joachim fut tiré violemment en dehors de sa 
chambre 



Le monstre était face à lui maintenant, le tirant par le bras en hurlant, sous le fracas du 
tonnerre et de la pluie dévorant la maison. 

Le monstre était plusieurs. Dans le noir et la lueur des éclairs, ils étaient énormes et 
tout noirs. Par endroits ils lançaient des éclairs brillants.  

L''un d'eux tenait une hache. Un autre dirigea vers lui une lumière violente qui 
l'aveugla.  

Joachim se débattait tant qu'il pouvait. Il donnait des coups de pied au monstre qui le 
tenait fermement (il avait lâché sa raquette tellement il avait eu peur lorsque le 
monstre l'avait attrapé) 

Le monstre le serra contre lui comme pour l'étouffer, alors que les autres monstres 
s'approchaient. Joachim essaya de se débattre encore mais il ne pouvait pas, le 
monstre le tenait fermement contre lui. Alors il pleura d'abord de toutes ses forces, en 
hurlant, pendant que les monstres hurlaient eux aussi et que le tonnerre et le fracas de 
la pluie sur le toit recouvrait tout. 

Puis il se tût, à bout de forces, et se laissa aller, faisant le mort et attendant la fin. 

Puis il ouvrit les yeux. 

Les monstres étaient quatre, énormes et sombres. Ils portaient des casques et des 
lampes qui rayaient l'obscurité entre deux éclairs. 

Dans le silence assourdissant qui suivit un roulement de tonnerre, il comprit enfin ce 
que lui hurlait celui qui le tenait contre lui : 

"Cale toi gamin ! Calme toi ! Nous venons t'aider !" 

"Toute la zone est inondée ! Tes parents nous ont prévenus pour qu'on vienne te sortir 
de là ! !" 

"Tu vas voir, on va faire un tour en bateau, ça va être super !" 

 

Ils traversèrent le salon avec de l'eau jusqu' à la ceinture, puis montèrent dans un 
bateau qui les amena à pied sec, où se trouvait le camion. 

Dans le camion qui l'amenait retrouver ses parents, joachim pleura très fort. Le 
pompier qui l'avait serré si fort contre lui pour le calmer le prit dans ses bras avec 
beaucoup plus de douceur, cette fois pour le consoler. 

 

 

 

 

 

Angoulême, 25-05-2019 

sam jarry! 14/7/23 08:42
Deleted: Ca y est, l



 


